
71

i

tî

#*est maîntenant le temps des hommes dëcV
dés à voir le danger de sang-froid, et à y
porter remède.

Le passé nous dît assez à quoi se son!

réduites tant de déJamations inutiles. Le
présent nous prouve trop que nous ne devons

pas compter sur ces lâches criards, qui

•'égosillent sans faire un pas. Le présent

n'est-il pas ira éclatant témoignage de la

mauvaise ^'oute que nous avons suivie? N«
peut-il pas nous servir de leçon pour rave-

uir et nous ftiire comi)rendre que nous avont

eu tort de persister à vouloir former une
sationalité à part ?

Aussi l'avenir nous permettra de réparer

le temps Fi inutilctnent perdu. Les cana^

diens sauront que leur salut est dans l'union

et la conccnl ration des intérêts communs.
Etant unies, toutes les idées et les indu»-

tries se conlcndront dans un tout ; Vimpul-

fiion puissante de l'intérêt bien entendu les

entraînera dans la voie du progrès ; et det

relations sniicales ne feiont que perfection

ner nos mœurs.
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